
3e H4 Fiche 1 /  

Comment la défaite française entraine-t-elle la fin de la 3e République en 1940 ? 

 Souligne/surligne en vert les connecteurs logiques (mots, expressions de liaison) qui permettent de 

mettre en évidence les causes.  

 Souligne/surligne en rouge les mots de liaison qui permettent de mettre en évidence les conséquences.  

 Souligne/surligne en jaune tous les autres mots de liaison qui permettent de mettre en évidence les 

oppositions, les exemples, la structuration, les comparaisons, l’énumération.  

 

La défaite française entraine la fin de la 3e République en 1940.  

 

Tout d’abord, comme l’Angleterre, la France déclare la guerre à l’Allemagne le 1er septembre 

1940 quand elle attaque la Pologne. En effet, la Pologne est alliée de la France et de l’Angleterre. 

Cependant, cette guerre se fait sans réel affrontement, les Français souhaitant développer leur 

armée, elle adopte une stratégie défensive. C’est ce que l’on appelle « la drôle de guerre » de 

septembre 1939 à mai 1940. Mais en 1940 l’Allemagne envahit la France très rapidement en 

s’appuyant sur ses chars et son aviation, malgré les lourdes pertes subies par l’armée française. 

C’est ainsi que, très rapidement, les Allemands entrent dans Paris.  

Par exemple, face à l’avancée allemande 8 millions de Français quittent leur logement très 

souvent à pied et partent fuir les combats. C’est l’exode. 

 

De plus, le maréchal Pétain, héros de la 1re Guerre mondiale, est appelé comme chef du 

gouvernement, car les Français ont confiance en lui. Il considère que la défaite est actée et donc 

il demande l’armistice à l’Allemagne, c’est-à-dire la fin des combats le 17 juin. L’armistice est 

signé avec l’Allemagne. Les conditions de cet armistice sont très dures, parce que l’Alsace et la 

Lorraine deviennent allemandes, les 2/3 nord du pays sont occupés par les Allemands. En outre, 

la France doit payer une amende considérable pour soi-disant « frais d’occupation ». À l’inverse 

de Pétain, le général de Gaulle appelle à la résistance depuis Londres où il est réfugié le 18 juin 

1940. Pour lui, le conflit est mondial. Aussi la défaite française n’est que la perte d’une bataille 

et non pas de la guerre. C’est pourquoi il faut continuer le combat en s’appuyant sur les colonies 

françaises et l’aide américaine et anglaise. Mais son message est peu écouté à ce moment.  

Par exemple, de Gaulle dit : « cette guerre n’est pas tranchée par la bataille de France. Cette 

guerre est une guerre mondiale. ».  

 

Enfin, le 10 juillet 1940, Pétain se fait voter les pleins pouvoirs par les députés, car il veut 

profiter de la défaite pour créer un nouvel état : l’État français. La devise n’est plus « Liberté, 

Égalité, Fraternité », mais « Travail, Famille, Patrie ». C’est ainsi la fin de la 3e République, sans 

une grande opposition. Cela s’explique par le fait que les Français sont choqués par la défaite et 

ont une grande confiance en Pétain.  

Par exemple, 569 députés ont voté pour les pleins pouvoirs de Pétain, alors que seulement 80 

ont refusé. 


